
Bonjour à tou-te-s,

en ce début d’automne, je suis heureux d’écrire ces quelques lignes qui 
clôturent pour moi une aventure supplémentaire permacole : l’édition d’une 
infolettre ! Cette infolettre qui a pour but de retracer une partie de l’été 
permaculturel français.

Nous reviendrons sur le CA d’avril qui avait eu lieu avec les correspondants 
locaux à la ferme Crocus dans la Sarthe, sous la bienveillance de notre hôte et 
référente locale Sarthe Fréda.

Nous reviendrons sur l’AG plus récente qui a fi nalement eu lieu à Champagné Saint-
Hilaire fi n août et qui a vu, entre autre, l’élection d’un nouveau CA. Un petit topo sur 
l’Assemblée Générale Exeptionnelle aussi, quid des statuts? Ce rassemblement n’a pas 
été sans rappeler la déception que j’ai personnellement ressentie suite à l’annulation 
du festival de permaculture. Des déceptions, il y a en a eu cet été, comme mes tomates 
qui n’ont pas poussé, dévorées par le mildiou. Mes poireaux, mal préparés, replantés 
trop tardivement. L’envie de faire, imaginer de belles choses et voir le tout se défi ler 
sous nos pieds. L’été, ce fut aussi, et heureusement, des moments de pleines joies, de 
pur bonheur, d’échanges, de partages, de rencontres. Vous pourrez lire le témoignage 
d’Antoine, ainsi que les retours sur un stage qui a semblé très prisé, celui de Robyn 
Francis. Des rencontres internationales aussi, avec l’EUPC. Bref que du bonheur. Je 
vous laisse découvrir quelques belles surprises.

Et en prime, vous retrouverez dans cette infolettre la présentation de 2 projets 
permacoles, qui, je l’espère, vous feront rêver, vous donneront de nouvelles idées et 
vous permettront de voir que la permaculture continue de pousser, au moment où le 
monde se cherche (voir les mouvements populaires récents du 15 septembre à travers 
la planète, ainsi que de ce 25 septembre en Espagne). 

Avec tout mon Amour.
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En avril dernier, comme en avril de l’année 
précédente (Brin de Paille a aussi ses rituels !), 
plusieurs correspondants locaux ont pu se 
retrouver ensemble et échanger entre eux et 
avec l’équipe d’animation de Brin de Paille. 
L’ordre du jour du CA a été adapté à la présence des 
correspondants locaux, avec notamment un temps 
d’échanges entre les correspondants locaux sur les 
actions qu’ils mènent là où ils sont et comment 
ils font pour animer le réseau. La question des 
liens avec les autres associations et mouvements 
du territoire a été abordée, notamment avec les 
Villes en Transition. En termes d’action, chacun a 
pu partager ses bonnes expériences. Par exemple, 
à Paris, il y a eu une belle action de distribution 
de semences sur le parvis de la Défense avec les 
Indignés. À Colmar, il y a eu de belles sessions 
d’information et d’ateliers pratiques. Tout le monde 
a convenu qu’il était important pour la motivation 

de chacun de réaliser des rencontres, même petites 
(des solutions petites et lentes) pour créer un groupe 
et lui forger une unité.

Au-delà des échanges ciblés sur les correspondants 
locaux, il y a eu aussi les sujets du CA à proprement 
dit (organiser la prochaine AG, brainstormer sur les 
futurs projets de Brin de Paille, etc) et la célébration 
de l’arrivée des fl yers Brin de Paille. En ce mois 
d’avril, on sent la fatigue de la saison printanière 
déjà commencée : stages, jardinage, construction, 
chaque membre du CA est déjà pris dans des 
projets passionnants et preneurs d’énergie ! 
Les retrouvailles furent tout aussi agréables et 
stimulantes, grâce à l’accueil toujours magique de 
la ferme Crocus et de ses habitants. La présence 
de châtaigniers tri-centenaires incroyables, source 
de méditation pour chacun, participent sans aucun 
doute à la belle énergie du lieu et de ses habitants. 

Actualités de Brin de Paille

Le nouveau Conseil d’Animation de Brin de Paille, de gauche à droite et de haut 
en bas :  Violaine, Judith, Fréda, Didier, Nicolas, Antoine, Jérôme, Kalou, Vincent.

Comme vous avez suivi de près la vie de notre 
belle association, vous n’êtes pas sans savoir que 
l’Assemblée Générale et l’Assemblée Générale 
Extraordinaire se sont déroulées le 26 août 2012 à 
Champagné-Saint-Hilaire. Le but étant de faire un 
bilan de l’année passée, célébrer le travail réalisé, 
permettre à chacun de faire une introspection, 
dire au revoir aux membres du CA qui nous 
quittent (Claire, Jean-Luc, Linnéa, Franck), élire et 
accueillir les nouveaux membres du CA.

Voici un lien vers le compte-rendu de cette réunion : 
https://docs.google.com/document/d/1aYfLteFAnOt
aWtIqv_8jJNRtkwslUMQnX8yRiajszOA/edit

Nous avons profi té de la présence de l’ensemble 
des membres de l’association qui ont pu se 
déplacer afi n de faire une Assemblée Générale 
Extraordinaire (AGE), dont l’objet vous avez été 
transmis quelques semaines plus tôt et qui était 
la validation des statuts, un des gros projets du CA 
de cette année associative 2011-2012.

Nous avons pris en compte les passations de 
pouvoirs et les remarques émises.

J’ai le plaisir de vous annoncer que les statuts ont 
été validés! Vous pouvez les consulter ici  et voir 
le compte rendu de l’AGE ici.

C’est reparti pour une année de folie !!!

Nicolas aka Satorumono

Assemblée générale et Assemblée Générale Extraordinaire

CA Brin de Paille, 
Avril 2012
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Dans le précédent numéro de l’infolettre (n°7) 
je vous ai présenté le fonctionnement des 
cartes de couleurs que nous utilisons au Conseil 
d’Animation de Brin de Paille pour discuter 
de façon équitable et soulager le travail du 
facilitateur. Cette fois-ci, nous allons explorer 
très succinctement notre mode de décision au 
consentement qui utilise à nouveau comme 
support les cartes de couleur.

L’inspiration de ces cartes de couleurs vient de 
la communauté Tui en Nouvelle-Zélande. Une 
quarantaine de personnes les utilisent pour 
leurs discussions et décisions.

Consensus ou consentement ?
L’équipe du CA a été formée il y a près de 2 ans par 
Émilie Galan (Unis Vers Terre) au consensus. Il nous a 
fallu près d’un an pour nous approprier le processus 
et l’ajuster à notre mode de fonctionnement, en 
intégrant notamment l’utilisation des cartes de 
couleur.

Le terme consensus signifi e à l’origine un accord 
positif et unanime. Il nous semblait plus juste 
d’utiliser la notion de consentement correspondant 
plus à notre mode de fonctionnement. En effet on 
peut avoir de sérieuses réserves et ne pas bloquer le 
consentement, pour le bien de tous (voir processus et 
signifi cation des cartes).

Préparation
Une proposition de décision doit, dans la mesure du 
possible être préparée à l’avance de façon à collecter 
les informations nécessaires à la prise de décision 
(contexte, expertises, éléments fi nanciers...). Elle doit 
être rédigée de façon simple, claire et intelligible. 
C’est idéalement une courte phrase.

Les rôles sont :
•  Facilitateur : il s’assure que le processus est
  respecté, que chacun a les éléments suffi sants
  pour pouvoir décider, il reformule, re-cadre les
  échanges et éventuellement décide de reporter 
 la décision.

•  Responsable de la proposition : il prend en charge
  la préparation de la proposition.

•  Scribe : il note la proposition fi nale adoptée par
  le groupe. Nous avons un tableau des décisions
 pour chaque CA.

•  Gardien du temps : sur la base du temps accordé à
  la décision, il indique régulièrement l’avancement
  du temps.

Chaque participant dispose d’un jeu de 6 cartes de 
couleurs. Voici leur signifi cation dans le cadre d’une 
décision :

Les étapes du processus
•  Le responsable de la proposition lit la proposition
  dans son état actuel et fournit au groupe tous les
  éléments qu’il a collecté pour faciliter la prise
  de décision.

•  Une discussion est ouverte avec le groupe sur le
  mode présenté dans le dernier numéro de
  l’infolettre. On peut considérer en cours de
  discussion que la proposition n’est pas
  suffi samment aboutie, ou que le groupe n’est pas
  mûr. La discussion est alors reportée pour que le
  sujet soit clarifi é.

• Si la proposition a évolué au cours de la
  discussion, elle est reformulée par le responsable
  de la proposition

•  S’il n’y a de nouvelles questions ou opinions, on
  peut passer à la phase de décision. On prend
 une décision uniquement lorsqu’une proposition
  de consentement n’est plus discutée. Ainsi il est
  très rare de voir une opposition (rouge) au
  moment de la prise de décision.

•  La proposition est lue une dernière fois

•  Chacun prend un instant en silence (10/15 sec.)
  pour se focaliser sur la décision (cette proposition
  est-elle juste pour le groupe ?) et lève sa carte  
 (voir la signifi cation des cartes).

•  S’il n’y a que des cartes vertes, bleues ou oranges
  le consentement est validé. Le scribe note cette
  proposition dans le registre de décisions.

Et si quelqu’un bloque ?
Il est essentiel qu’une personne souhaitant bloquer 
le consensus s’engage à apporter de nouveaux 
éléments à la proposition et à en être moteur.

Certains groupes laissent un temps au bloqueur pour 
préparer une autre proposition et rallier à sa cause 
au moins une ou deux autres personnes. D’autres 
groupes décident de fonctionner au consentement 
moins une personne...

À vous de tester et d’ajuster vos propres règles. Il 
nous a bien fallu plus d’un an avant de nous sentir à 
l’aise avec notre processus !

Conseils divers
Pour le bien de tous ! Gardez en mémoire cette 
maxime tout au long du processus et notamment 
avant de vous exprimer. Est-ce mon égo qui 
s’exprime ou bien vais-je apporter un nouvel élément 
pour le bien du groupe ? Pour envisager d’utiliser le 
consentement, il est donc nécessaire que les valeurs 
et la mission du groupe soit partagées par l’ensemble 
des participants.

Attention de ne pas tourner à la décisionite 
collective aïgue ! Tout choix d’un groupe ne 
nécessite pas forcément une décision de tous. Le 
groupe peut déléguer sa confi ance pour certaines 
décisions à un expert d’un sujet particulier, ou à un 
sous-groupe de travail.

Ne forcer pas une décision ! Parfois, arrivé au bout 
d’une discussion intense, alors que le groupe aperçoit 
la lumière d’une décision, un trouble fête renverse 
la situation... C’est peut-être une chance, une 
opportunité pour mettre le doigt sur quelque chose 
que le groupe n’avait pas vu. La proposition n’est 
peut-être pas encore mûre... Accueillir le courageux 
peut faire grandir le groupe (si son intervention est 
faite pour le plus grand bien du groupe).

Sonder la tendance. On utilise aussi parfois les 
cartes pour sonder la tendance et voir où se trouve 
le groupe par rapport à la proposition en cours 
d’évaluation.

Voter ? Pour certains sujets plus subjectifs, comme 
par exemple le choix du nom du chien ;-), le groupe 
peut décider au consentement de voter !

Vincent, membre du CA.

Les cartes de couleurs - 2e partie : décision par consentement
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L’aménagement du terrain
C’est un terrain tout en longueur derrière la maison 
avec une petite cour orientée sud sur le côté. Nous 
avons la chance d’avoir une grande haie d’arbres 
de plus de 3 m (noisetiers, frênes, noyers, sureaux, 
chênes...) sur les côtés nord et nord-est. Nous avons 
commencé par défi nir des zones sur le terrain :

Zone 1 : notre espace utilisé quotidiennement. 
Environ 500 m² autour de la maison. Avec :

• Un petit jardin potager où seront cultivés en priorité 
les légumes demandant le plus d’attention et cueillis 
le plus souvent. Ce petit potager a été rapidement 
créé en étalant différentes bandes de BRF (Bois 
Raméale Fragmenté) produit par Mathieu et Étienne 
(l’agricuteur d’en face) suite à l’entretien de ses haies. 

• Un espace repas avec pergolas (à créer) et
  aromatiques.

•  Un espace hamac, coin pour jouer calmement à
  l’ombre.

•  Un espace « paradis des enfants » : balançoire, 
 bac à sable, framboisiers, pêchers, tomates...etc.

•  Une serre à créer contre un mur orienté sud.

•  Un espace technique : compost, matériel de jardin
  et de bricolage, récupération des eaux de pluie,
  fi ltre à paille pour phytoépuration. On peut accéder
  à cet espace par l’atelier. Et de l’atelier, récupérer le
  seau des toilettes sèches par une trappe. Tout ça
   pour limiter au maximum les déplacements.

La zone 1 est tondue à la tondeuse en complément de 
notre « lapine-tondeuse » : dans une cage sur l’herbe 
que nous déplaçons chaque matin. Nous projetons de 
faire se reproduire cette charmante lapine pour avoir 
plus de « tondeuses naturelles » et aussi en manger 
un peu !

Zone 2 : Nous l’avons rapidement délimitée par une 
barrière afi n que les poules nous laissent tranquilles ! 
Et aussi pour ne pas être tenté de tondre ce qui n’a 
pas besoin de l’être !

Cette zone comprend le poulailler, très proche de 
l’espace technique (comme ça  une fois par jour, 
nous pouvons vider nos toilettes, notre compost et 
récupérer les œufs en une fois), un espace ombragé 
à créer pour les grands repas et les feux de camp, un 
futur grand potager pour compléter celui de la zone 1, 
et la phytoépuration + mare.

Les poules sont en liberté, une autre barrière sera 
créée pour protéger le grand potager, la mare et les 
plantes phytoépuratrices. Les poules pourront donc 
continuer à se balader sur une partie de la zone 2 et 
sur la Zone 3. 

Zone 3 : jardin-forêt (à créer) en arc de cercle autour 
de la mare et du grand jardin potager orientés plein 
sud afi n de créer un piège à soleil.

Zone 4 : prairie de fauche (une espace où nous 
avons observé de nombreuses espèces de plantes 
indicatrices d’une bonne prairie fourragère) pour 
nourrir les lapins en hiver et produire de la litière pour 
les poules.

Zone 5 : Sous bois tout au fond du terrain et zone 
sauvage. Des zones sauvages sont disséminées dans 
toutes les autres zones.

Les travaux dans la maison
Nous avons choisi de n’habiter à terme qu’une partie 
de la maison afi n de limiter les dépenses d’énergie. 
La première étape, cette année, a été d’isoler notre 
future grande pièce de vie orientée sud/ sud-est. 
Après avoir découvert que tous les murs avaient été 
bétonnés, nous avons tout décrépit (et réutilisé les 
gravats pour faire une petite aire de parking à l’entrée 
de la maison : pas d’aller-retour à la déchetterie!), 
gardé une partie en pierres apparentes (que nous 
isolerons par l’extérieur dans l’atelier) et isolé le reste 
par l’intérieur en terre/paille : matériaux gratuits pour 
nous : la terre provient de la mare creusée et la paille 
donnée par Etienne. Nous en sommes à l’enduit de 
corps, c’est long mais sain et les enfants peuvent 
participer à leur façon. Nous n’avons pas arrêté notre 

Actualités permacoles4

Un projet familial 
dans le Mellois 
(Deux-Sèvres)
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activité professionnelle et avons les enfants, nous 
jonglons donc entre tout ça, c’est parfois fatigant 
mais surtout enrichissant et motivant.

La deuxième étape sera d’isoler la partie que nous 
habiterons à l’étage et d’y créer des chambres et une 
salle d’eau.

Une fois les travaux fi nis, il restera donc une partie de 
la maison inhabitée. Nous aimerions qu’une ou deux 
personnes viennent y vivre mais nous ne souhaitons 
pas être dans une relation propriétaire / locataire, 
nous étudions donc plusieurs solutions : créer une 
SCI et revendre une part, passer par une association 
type foyer jeunes travailleurs, logements étudiants 
ou travailler avec le CLIC qui coordonne les actions 
pour les personnes âgées avec toujours l’idée de 
pouvoir optimiser les espaces, d’échanger des 
services, de mutualiser des outils... à suivre !

Il y a également une dalle de béton dans le jardin sur 
laquelle quelqu’un pourrait construire une cabane. 
Nous avons d’ailleurs prévu l’espace nécessaire pour 
rajouter des fi ltres plantés pour l’épuration si besoin.

Les liens avec l’extérieur
Choisir cette maison ne s’est pas fait par hasard. 
Mathieu travaille actuellement en partie à Melle 
et en partie en Charentes pour la FRCIVAM 
(accompagnement d’agriculteurs vers plus 
d’autonomie). Il prend un congé individuel de 
formation en septembre 2013 pour passer un BPREA 
(Brevet Professionnel Responsable d’Exploitation 
Agricole)  puis s’installer avec Etienne, l’agriculteur 
bio d’en face ( à quelques centaines de mètres de 
chez nous) : celui-ci produit du bœuf , du chanvre 
et des céréales. Mathieu aimerait se lancer dans 
l’agroforesterie en complément de l’activité déjà 
existante.

Annick, animatrice à mi-temps pour l’association 
« Les ateliers de la simplicité » basée à Melle travaille 
en partie à domicile pour les taches administratives et 
se déplace pour animer des ateliers. Les réunions de 
l’association se passent à Melle, à moins de 5 km de 
chez nous. Ce qui est faisable en vélo.

Pour les achats alimentaires nous adhérons à l’assoc’ 
« Bêche à Melle », association de consomm’acteur, 
nous y achetons des fruits, des légumes secs, de la 

farine, de l’huile, des yaourts et de la viande.

A quelques mètres de chez nous, un maraîcher bio s’est 
installé l’année dernière. Le temps de rendre notre lieu 
plus productif, c’est l’idéal ! Nous avons également un 
boulanger bio dans le village. Et pour le reste, l’épicerie 
fermière et le marché de Melle font bien l’affaire.

Par le biais du réseau entre adhérents des « ateliers 
de la simplicité » nous pratiquons du troc, des 
échanges de service et de savoir-faire. Pour nos 
travaux, ce réseau est également bien présent. La 
vie culturelle et les activités proposées aux enfants à 
Melle nous conviennent  très bien. Annick est d’ailleurs 
administratrice du centre socioculturel (crèche, accueil 
de loisirs,activités familles...) et participe à une 
réfl exion pour y améliorer l’alimentation.

En gros, nous avons l’impression que le paradis sur 
terre, c’est réellement possible ! Nous avons encore du 
boulot mais comme nous savons où nous allons et que 
nous sommes bien entourés, c’est vraiment un plaisir !

Merci à Brin de Paille de nous avoir fait découvrir 
la permaculture lors du permafest 2009. Ça donne 
vraiment du sens à ce que nous faisons au quotidien !

Article rédigé le 02 septembre 2012

La Librairie 
Perma-Culturelle
par Moilamain

Voilà une affaire qui tourne ! Et cela grâce à la 
permaculture je dois dire. À l’origine de la librairie 
perma-culturelle créée en mai 2012, il y avait 
cette envie de contribuer au développement de la 
permaculture, et l’idée de créer une structure de 
fi nancement de projet permacole. Tout a commencé 
avec le fi nancement par un prêt conséquent des 
livres traduits et édités par l’association Imagine Un 
Colibri. J’avais en tête d’utiliser un pécule d’argent 
amassé pendant mes années d’inconscience salariale. 
Pour rendre cette action plus conforme aux principes 
de la permaculture, j’ai imaginé plusieurs fonctions : 

1. prêt de fi nancement

2. diffusion de la permaculture par les livres

3. création d’une économie fl orissante

4. partage des surplus avec l’association 
Ressources-Permaculture.fr

De manière plus concrète, l’argent prêté m’est 
remboursé sous forme de livres que je vends au 
travers de la boutique. Les marges créées génèrent 
un surplus qui me permettra j’espère un jour, de 
pouvoir fi nancer d’autres projets éthiques et utiles.

Le système ainsi créé n’a demandé qu’un petit effort 
et apporte un grand bénéfi ce.

Démarré avec les ouvrages d’Imagine Un Colibri, la 
solution à petite échelle a lentement évolué pour 
s’enrichir des ouvrages d’autres éditeurs (Passerelle 
Eco notamment). L’entreprise recycle au maximum 
: tous les emballages des envois postaux sont fait 
avec les cartons trouvés dans les poubelles. Les prix 
pratiqués permettent d’intégrer les moins fortunés 
plutôt que de les discriminer. 

Et puis, je dois dire, je m’amuse bien à décorer ou 
à faire décorer les paquets envoyés, par le premier 
quidam qui passe à proximité, encore un principe 
permaculturel à l’épreuve : tout jardine... mais bon, 

j’avoue, des fois j’ai la fl emme et y’a pas les dessins...

Cette boutique a saisi une niche, c’est-à-dire une 
opportunité dans le temps et l’espace de remplir une 
fonction utile. Des niches comme celle-là, il en existe 
plein. Ouvrons l’œil, guettons les signes que la vie 
nous envoie, et un jour, nous saurons entrer dans la 
danse pour la création d’un monde plus sensé, grâce 
à la permaculture.

Retrouvez les livres et DVD de la boutique sur 
http://ressources-permaculture.fr
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L’Aspect Agriculturel
Nous sommes une famille de quatre dont deux 
enfants de 8 et 9 ans. Nous permacultivons un jardin 
d’environ deux cents mètres carrés de buttes en 
caissons plus une serre depuis trois ans. Nous avons 
une vingtaine de poules, une oie, cinq canards, 
trois chèvres, une jument, deux truies , quelques 
cobayes, deux chiens et cinq chats plus tous ceux qui 
travaillent dans l’ombre. Aucun de ces animaux ne 
sont là dans le but d’être mangé, même si en cas de 
surnombre et de non possibilité de confier l’animal 
(ce qui n’est pratiquement jamais arrivé en 20 ans de 
végétarisme) nous sommes capables de transformer 
le cadavre en viande.

Projet d’accueil
Situé à peu près dans un triangle Clermont-Ferrant, 
Saint-Etienne et Roanne, la maison que nous louons 
est un ancien moulin donc au bord d’une rivière et 
au milieu des bois avec des voisins à un kilomètre, 
un hectare de pré et peut-être la même surface en 
bois. Un vieux plateau agricole trônait dans le pré, 
une scierie à trois kilomètres et un excédent de 
résineux, du coup j’ai construit une roulotte dans 
l’idée de nous en servir comme chambre d’hôtes 
(deux lits deux places).

En premier lieu nous avons accueilli dans une 
chambre de la maison, pendant un an et demi des 
personnes handicapés ou sortant de cure qui nous 
étaient confiés par l’UDAF avant de nous faire 
refuser l’agrément par le Conseil Général. Depuis, 
nous sommes en recherche de solutions, avec un 
petit réseau local de famille et n’avons pas reçu de 
personnes hormis quelques unes dans le but de leur 
éviter des séjours psychiatriques.

Notre envie est de « mélanger les publics », les 
« touristes » avec les « fous » pour apprendre à se 
connaître.

Collusion
Notre lieu d’habitation ne manque pas d’activités 
(jardin, animaux, bois pour l’hiver...) et de places 
pour dormir. Aussi nous aspirons à accueillir des 
personnes qui voudraient échanger, expérimenter, 
estivaler autour de la permaculture en nous aidant 
à faire notre part sur la base du woofing.

Certains d’entre nous pratiquent la peinture, d’autres 
la musique... Chaque être a son rôle à jouer dans le 
cycle du vivant.

Marina, Élouine, Taïs-Lubna et Franck 
fianke@no-log.org 04 77 62 65 09
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Elouine et Taïs-Lubna avec leur nourrice post 
allaitement : Cannelle

En haut : le jardin permacultivé, 
deuxième année et la roulotte

Photos de droite : Marina en blonde, une amie 
handicapée et Franck le Brun.

Permaculture 
dans le Forez...
Le Moulin du Gué
à Saint-Martin 
la-Sauveté
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C’est grâce au travail remarquable de Guy 
Morant, Éric Escoffi er et Sylvaine Anani que 
cette belle aventure a vu le jour. L’organisation a été 
entièrement assurée par les associations françaises 
de permaculture Les Jardins de Zénia, Les Mains 
Sages et Permaculture sans frontières. Suzanne et 
son équipe nous ont accueilli avec générosité au 
Domaine du Fan, splendide propriété au coeur du 
Limousin avec ses 160 ha de prairies, de champs et 
de forêts.

Félicitations à  Guy et Éric pour les travaux de 
traduction. Le cours bilingue a l’avantage de 
connecter les concepts d’origine aux traductions 
françaises, de ressentir la pleine force de la 
permaculture à sa source. D’un autre côté, l’exercice 
est fatiguant intellectuellement, parfois lourd à 
suivre... C’est quand la pause??!!!

Les cours ont alterné entre l’intérieur et l’extérieur 
où nous avons pu bénéfi cier d’un temps estival 
idéal. Le contenu fut dense et Robyn nous a 
baladé dans la profondeur et le large champs 
des possibilités d’application de la permaculture. 
Entre cours magistraux et ateliers collectifs, nous 
avons pu aborder de nombreux thèmes comme 
le fonctionnement des écosystèmes, le climat (du 
mondial au local), en passant par la biologie des 
sols, puis les patterns, analyse de site, de secteurs ou 
encore agroforesterie et design de forêts alimentaires, 
les élevages, jusqu’aux architectures bioclimatiques, 
éco-villages, biorégions et j’en passe...

Le soir nous avons eu l’occasion de voir par projection 

les travaux de design de Robyn tout autour du monde 
et plus précisément en Australie comme le Djanbung 
garden http://permaculture.com.au/online/gardens. 
Une session du soir qui reste mémorable est celle 
sur la transition, transition vers un monde résilient 
extérieurement mais aussi et surtout notre propre 
transition. Que suis-je prêt à lâcher ? À conserver ? Le 
problème social n’est-il pas fi nalement le problème 
individuel ? Nous avons pu expérimenter des 
exercices de visualisation puissants en groupe, nous 
avons vu de belles choses...

Tout au long de cette quinzaine, Robyn nous a régalé 
de petites histoires permaculturelles avec des détails 
croustillants sur les origines avec Bill mollison et 
David Holmgren.

Le matin nous nous réunissions en (grand) cercle. 
Nous échangions sur la journée précédente nos 
humeurs, nos idées... Je voudrais souligner ici 
particulièrement la beauté et la sensibilité de Jean, 
qui nous a offert des mots vivants, des poèmes de 
René Char. Nous terminions le cercle par des trucs 
énergisant, de « jolies » danses et chants comme my 
head Is In the sky, sky, sky, my feet are on the ground, 
ground, ground...

Au fi l des chemins du domaine, on pouvait constater 
un peu partout des sessions câlins, dont certains et 
certaines étaient des spécialistes. Oui, ça se câlinait à 
donf. Une bibliothèque était disponible pour prendre 
des tas d’informations. Des livres de traduction 
française furent mis en vente par Moilamain.

Aussi, nous avons pu profi ter de la beauté et de la 

diversité de chacun d’entre nous, des ateliers ici et 
là furent organisés. Je pense à celui d’Éric sur les 
abeilles, l’adorable jardinier de Terre et Humanisme, 
l’eau et Milène, les arbres et François le hobbit, le 
poney et Séverine, Olivier, Gilles et David... Les 
visites botaniques et plantes comestibles. Ou encore 
Eric et la polyfi délité... Ten Shao et les massages. 
Nous avons eu l’occasion de visiter le lieu de vie 
de Didier (modérateur forum BDP), tout proche du 
domaine, qui nous a gentiment ouvert ses portes et 
fait découvert son paradis permaculturel. Les Érics, 
Loïc et d’autres ont enfl ammé les tams-tams et nous 
ont fait entrer dans la transe des rythmes africains 
sublimés par les danses de Sylvaine, des danseuses 
et danseurs. C’était beau à voir.

Côté cuisine, nous avions le choix. Le cuistot 
Samir nous a préparé de bons repas entièrement 
végétariens. Vu le nombre important de crudivores, 
un lieu a été aménagé spécialement à cet effet, 
attention, interdiction d’entrer. Aussi, Frédéric nous 
a généreusement fait partager ses repas et gâteaux 
chauffés aux fours solaires ou rocket stove. Enfi n, 
si le besoin s’en faisait sentir, certains pouvaient se 
joindre encore aux repas intimes et champêtres de 
la belle Isabella pas trop loin du cèdre majestueux. 

Nous avons terminé les derniers jours par le 
traditionnel design en groupe. Plusieurs équipes 
étaient réparties sur trois sites du domaines du 
Fan. Lors des présentations, nous avons pu profi té 
des 9 designs et de la richesses des conceptions. 
Suzanne, la propriétaire, fut surprise par la qualité 
des interventions.
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PDC 90 h Robyn Francis - Domaine de Fan - Du 7 au 22 août 2012
Pour la deuxième fois en France, nous avons eu l’honneur et le plaisir de participer à un PDC de l’Australienne 
Robyn Francis, qui est à la fois l’une des plus grandes permacultrices au monde et l’une des enseignantes 
de la permaculture les plus expérimentées. La voilà arrivée directement des convergences européennes en 
Allemagne au domaine du Fan; les 60 stagiaires (oui, 60, vous avez bien lu) ont pu profi té de toute sa force
et sa riche expérience. En effet, c’etait son 125e PDC...
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Benjamin de l’UPP, le tamtameur fou, a eu la bonne 
idée de nous rejoindre. Il nous a présenté l’UPP, Brin 
de Paille, le réseau français de permaculture. Son 
travail est excellent et ça fait plaisir qu’une telle 
personne s’active à représenter enfi n les structures 
existantes, à créer des liens et tendre la main 
avec toute sa générosité vers toutes les initiatives 
nationales. Comme certains d’entre nous, il revenait 
des convergences européennes et nous a divulgué 
quelques projets fous qui se sont élaboré à Kassel 
lors des teacher’s meeting dont il vous parlera 
prochainement...

Comme l’explique Jon Croft dans le rêve du dragon, 
nous n’avons pas oublié de célébrer tout ça. La 
dernière soirée débuta par un repas turc préparé 
exclusivement par Robyn. Ensuite, nous avons pu 
découvrir certains talents lors d’un superbe spectacle, 
Séverine nous a fait volé dans les étoiles au son de 
son sarangi, petit instrument à corde indien qui 
sonne comme dans une cathédrale, Ten shao nous 
a chanté une chanson paillarde bien grasse, Franck 
une prose poétique, un autre poème de Jean sous 
titré en langage des signes par Sylvie, une nouvelle 
chanson de Robyn... Aprés la remise des certifi cats 
nous avons continué la soirée dans un esprit un peu 

plus rock-afro-médiéval, si vous voyez ce que je veux 
dire, durant laquelle Ben le tamtameur fou, Laetitia, 
François le hobbit et David s’en sont donné à cœur 
joie et où on a dansé, dansé, dansé...

Voilà, nous avons terminé fatigués mais heureux, 
remplis d’émotions de cette belle aventure, Robyn 
nous mettant en garde sur le PCD (post course 
depression). 

Je vois encore les visages, j’entends encore les rires, 
je sais pas trop pourquoi, un PDC ça remue...

David du Pays Catalan

Deux jours de battement nous ont permis de nous 
reposer après tant d’émotions. Ceux du PDC (une 
dizaine) qui continuait le chemin vers la masterclass 
donnée par Robyn ont pu se recueillir chez Didier 
dans sa jolie maison au milieu d’un jardin forêt fort 
intéressant. Tout près, une rivière intime, délicate et 
tranquille a été le lieu idéal de repos avant de repartir 
pour Le Bouchot en Sologne chez Jean Philippe qui 
nous a généreusement accueilli. Le Bouchot est une 
ancienne ferme isolée, sur la commune de Pierrefi tte 
sur Sauldre, un très beau petit village fl euri au coeur 
de la Sologne, situé entre la vallée de la Loire, la 
vallée du Cher, les vignobles du Sancerrois.

Ces deux jours intenses étaient plutôt spécialisés 
dans le design permaculturel des structures invisibles. 
En effet, les participants ont pu apprendre à stimuler 
l’action communautaire par la mise en œuvre d’un 
processus de décision participatif et par une approche 
holistique de la planifi cation stratégique. 

Robyn Francis a été à la hauteur de nos espérances. 
Elle s’appuie sur plus de 30 ans d’engagement dans 
le développement de communautés. Elle a conçu des 
communautés et des écovillages intentionnels, mis 
en place des actions de planifi cation stratégique et 
assisté des actions communautaires locales visant à 
la Transition ou à la soutenabilité. 

Ce séminaire nous a fait découvrir une grande variété 

de processus de participation, de gouvernance 
et de prise de décisions participatifs, d’outils de 
planifi cation stratégique.

Une cinquantaine de personnes était présentes. 
Encore une fois la diversité fut au rendez-vous. 
Une forte délégation de nos amis et voisins belges 
était là. Quelques représentant de la Suisse comme 
Oscar, Victor, Geneviève et Viola pouvaient profi ter 
des cours traduits par Guy.  D’autres impliqués dans 
la transition comme Edwige, Léo de Tours, Leigh et 

Françoise de Saint Quentin en Yvelines, Philippe et 
David des Pyrénées-Orientales... Certains comme 
Thomas de Saint-Franc se sont inspirés des outils et 
méthodes pour leur processus communautaire.

Robyn nous a donné tout au long du séminaire un 
bon exemple d’enseignement participatif, à travers 
plusieurs méthodes simples, effi caces et ludiques... 
Elle a inspiré par ses valeurs et son immense 
expérience nombre d’entre nous. 
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Masterclass Robyn Francis - Permaculture sociale
Le bouchot, 25 et 26 Août 2012

...PDC 90 h Robyn Francis - Domaine de Fan - Suite
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Avec son style particulier, suivant la trace d’autres 
fi gures exemplaires dans ce domaine qui sont 
passées par notre belle ville de Paris, l’Australienne 
a mis l’accent sur l’aspect du design cher aux 
permaculteurs, lors de la conception et réalisation 
d’une idée visant à relier autrement l’être humain 
avec la Nature. Les exemples de la ville de Portland 
aux États-Unis et de Nimbun, la ville où elle habite 
– située au sud-est de l’Australie – nous montrèrent 
que cette voie pour s’approcher, s’introduire et se 
relier autrement avec la Nature, était le chemin 
holistique.

Un chemin – en suivant la trace laissée par les mots 
du poète espagnol Machado – qui se fait au fur et à 
mesure qu’on y chemine en essayant d’avancer vers 
un horizon que de plus en plus de gens envisagent 
comme le vaste scénario où les êtres humains se 
relieront sur une base de respect de la vie, aussi bien 
entre eux qu’avec les autres espèces vivantes : une 
version du futur ennoblie de ce qu’on peut appeler 
la trame de la vie. Autrement dit, la relation entre 
toutes les espèces vivantes au service – avant tout – 
de la vie pour la vie. 

Pour tous ceux qui, comme moi, ont décidé un jour 
d’avancer sur la voie des alternatives à l’impasse 
de civilisation à laquelle nous nous confrontons, la 
démarche de la Permaculture, explicitée par Robyn 
Francis à travers ses deux exemples et les concepts 
esquissés ce soir-là dans le cadre de son exposé, 
s’est révélée à plusieurs égards enrichissante. Cela 
au-delà du fait que nous empruntions ou non la 
méthodologie d’action propre à la Permaculture, 
où la séquence de la mise en place de tout projet 
a comme pivot la réalisation d’un design qui le 
synthétise harmonieusement et qui le rend possible, 
comment ne pas faire siens les principes éthiques sur 
lesquels repose la pratique de la Permaculture ?

Douze années d’expérience sur le terrain 
principalement au Pérou – mais aussi en Espagne 
et en France – créant les « Biohuertos Educativos » 

(Potagers Educatifs), m’ont montré qu’à la base de 
l’autre monde que nous entrevoyons aujourd’hui, il 
y a toute une échelle éthique sous-jacente. « Earth 
care, Human care et Fair share » (prendre soin de 
la Terre, prendre soin des êtres humains et partager 
équitablement ce que la Terre nous donne) – devises 
éthiques propres à la Permaculture – doivent 
sans aucun doute constituer des piliers du monde 
nouveau, la nouvelle civilisation qui émergera 
comme conséquence des projets mis en place à 
l’échelle de la planète.

Les cas mis en exergue par Robyn me confi rment 
que la trentaine de « Biohuertos Educativos » mis 
en place par l’ONG Econtinuidad au Pérou depuis 
le début du nouveau millénaire a apporté une pierre 
de fondation dans la construction du monde de 
l’avenir. En tant que Nature en miniature facilement 
accessible à l’être humain, les Potagers Educatifs 
se présentent comme une étape intermédiaire 
dans l’édifi cation d’une nouvelle relation avec la 
vaste Nature fondée sur une nouvelle éthique. Une 
échelle de valeurs où le respect pour la Terre et l’être 
humain, ainsi que l’aspiration à un partage juste, 
sont des éléments centraux de ce nouveau scénario 
où les êtres humains pourront réaliser la promesse 
d’une vie authentiquement humaine.

Les douze fonctions que nous avons repérées au 
sein de tout biojardin qui se veut éducatif, et dont 
la systématisation a été présentée sous la forme 
d’un livre –  à savoir les fonctions relationnelle, 

de communication, pédagogique, cognitive, 
nutritionnelle, thérapeutique, artistique, créative, 
agroécologique, organisationnelle, éthique et 
culturelle –, tout en étant des voies pour s’approcher, 
redécouvrir et se relier d’une façon nouvelle et 
harmonieuse avec la vaste Nature, constituent aussi 
des chemins pour construire cette nouvelle éthique. 
Car on ne peut pas parler d’harmonie si le principe 
d’un nouveau contrat avec la Nature ne se fonde 
pas sur de nouveaux comportements relationnels. 
Voilà un pont entre la Permaculture et tous ceux qui 
agissent en faveur de la vie, parmi lesquels je me 
trouve.

Neuf jours se sont écoulés depuis que j’ai assisté 
à la conférence de Robyn Francis et je ne voulais 
pas laisser passer plus de temps sans partager 
avec vous ces quelques lignes qui expriment mes 
sentiments, mes convictions et mon engagement 
dans la tâche qui consiste à construire un nouveau 
paradigme : à travers des exemples qui prouvent que 
le temps de la concrétisation de l’idée d’un monde 
où nous puissions « forger ensemble une relation 
harmonieuse avec la Nature » est enfi n arrivé.

Sophie Dmitrieff, le 5 septembre 2012

E mail : sophiecontinuidad@gmail.com
Site Internet : www.econtinuidad.fr

« Une alternative pour sortir de l’impasse dans laquelle nous nous trouvons » fut une des phrases que Robyn 
Francis – une des personnalités mondiales de la Permaculture – prononça il y a quelques jours, lors de la 
conférence qu’elle a donnée à Paris, en répondant à une question sur la spécifi cité de la Permaculture. Une voie 
(parmi d’autres) grâce à laquelle on peut avancer, en rompant avec certains paradigmes existants, si l’on veut 
offrir des exemples qui prouvent que la construction d’un autre monde est possible...

Robyn Francis, la permaculture... et Econtinuidad
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« Une alternative pour 
sortir de l’impasse 
dans laquelle nous 
nous trouvons »
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http://asso.permaculture.fr/wp-content/uploads/2012/11/EUPC-
11%C3%A8me-convergence.pdf

Chantier Terre et paille 
bonjour à tous,

À l’initiative de brin de paille, je profi te de l’accés à 
l’infolettre pour raconter les expériences de mon été 
fort en actions collectives et en partage d’émotions...

Je me suis rendu pendant trois semaines, comme 
l’année précedente, au chantier de « la courdémière » 
à Champagné Saint-Hilaire sur les terres de Tino, 
Chenli et Pascal.

Avec émerveillement, le lieu avait encore bien 
changé!!

Les activités ne manquaient pas : montage de murs 
en briques de terre crue, enduits de fi nitions sur les 
murs extérieurs, cloisons terre-pailles à l’étage, béton 
de terre pour le rez-de-chaussée et pour couronner 
le tout, ateliers fabriquation puis montage d’une 

éolienne pour le lieu avec « l’atelier du soleil et du 
vent » (association de Poitiers)...Un grand merci à 
eux aussi pour leur sympathie, leur implication et 
l’accessibilité des tarifs pour leurs ateliers (je n’y ai 
pas participé pour cause d’indisponibilité, mais je 
me rattraperai !!)

La fabrication d’une yourte mongole, en parallèle 
du chantier, pour fi nancer le voyage et une future 
installation, pour Sam, d’un projet permaculturel en 
Chine fut aussi une belle aventure commune. Celle-
ci fut montée au cour du « Festival Naturellement 
Votre », aussi à Champagné.

Pour dire vrai, la toile est encore en fabrication... 
Mais, le « lâcher prise » pour fi nir l’ensemble à 
temps, a été digéré par tout-e-s les participant-e-s 
de l’oeuvre collective...

Un grand merci à toute la bande de « baboss » 
pour l’émancipation de chacun au cours de cette 
aventure, qui me donne l’envie grandissante de rêver, 
d’imaginer et de concrétiser de futures implications 
dans le milieu de la permaculture.

Après Champagné, je suis allé au week-end tansition 
grand ouest à l’éco-lieu « Les Moueux » proche Vire, 
à 30 km de Caen, où la rencontre des acteurs locaux 
(Sud Normandie et autres) a été très intéressante... 
Le débat principal a été celui de rechercher les 
différents choix applicables pour le partage des 
parts foncières du lieu par l’actuel propriétaire qui 
cherche à garder ou à accentuer l’énergie du lieu 
et de ses habitants tout en prenant part aux futurs 

projets... Le lieu est chargé d’énergies positives et 
si quelqu’un en connaît un rayon sur la question 
foncière, qu’il se manifeste au près d’eux... merci 
d’avance.

Par la suite, je me suis rendu à l’Eco-lieu « Terre de 
vents », en Mayenne, pour participer à un chantier 
enduits terre sur un immobile-home, après le 
fabrication d’une ossature bois, de la pose de 
ballots de paille, de la couche d’accroche (une des 
trois couches d’enduits à appliquer sur les ballots 
de paille une fois placés sur l’ossature) et d’une 
terrasse. Chantiers qui se sont déroulés durant 
l’été... J’ai de même aidé un petit peu à l’avancée 
de la rénovation du futur gîte d’accueil sur le lieu 
et commencer à expérimenter un waffl e-stove 
(foyer pour la fabrication de gaufres)... Les essais 
(à la fraîche) n’ont pas été concluant mais la suite 
m’enthousiasme déjà... Alex et Jycelin en sont les 
principaux témoins!! ;)

voili, voilou... un grand merci à tous ceux qui ont 
participé à rendre mon été de tous côtés aussi 
chouette!!

Salutations permaculturelles

Antoine Dupouy

Eco-lieu « Les Moueux» - Saint-Pierre de Tarentaine 
14350 ou transtioncaen14@googlegroups.com ou 
Téléphone 07 31 66 00 17.

Gastwerke est un collectif de vie et d’activités 
près du petit village d’Escherode, situé à 15 km 
de Kassel, dans le centre de l´Allemagne. Ils sont 
aujourd´hui une vingtaine d´adultes et une dizaine 
d´enfants qui y expérimentent le partage et la vie 
en communauté. En effet, tous les biens sont mis en 
communs et les décisions sont prises par consensus. 
Bien que le collectif par essence soit sensibilisé 
à l´environnement et au partage des ressources, 
seulement trois d´entre eux connaissaient la 
permaculture, et portaient comme rêve la volonté 
d´organiser sur ce site un festival sur ce thème.

Cette année, leur rêve s´est réalisé, puisque Gastwerke 
a hébergé l´édition 2012 de la Convergence 
Européenne de Permaculture du 1er au 5 août.

C’est non sans peine que nos trois mousquetaires 
ont réussi à convaincre le reste de la communauté à 
voir leur site se transformer pendant un mois durant 
en une plateforme tournante d´informations, de 
personnes venant de tous horizons pour participer à 
différents évènements:

•  le traditionnel PDC (Permaculture Design Course
  ou CCP: Cours Certifi é de Permaculture) d´avant 
 la convergence,

•  la « Summer Academy » en parallèle, faisant
  appel à des volontaires pour préparer le site avant
  la convergence, initiant par là-même aux bases 
 de bricolage écologique,

•  la Convergence (ou EuPc),

• le « Teacher´s meeting », réunissant tous les
  intéressés pour organiser et structurer
  l´enseignement de la permaculture au niveau
  européen,

• 2 groupes de visites guidées de plusieurs sites
  permaculturels dans le nord et le sud de
  l´Allemagne.

Ces différents projets ont pu voir le jour grâce à 
l´énergie et aux volontés des intéressés de Gastwerke 
ainsi que celles des membres de l´association de 
permaculture allemande, la Permakultur Institut 
(http://www.permakultur-institut.de).

Télécharger le compte rendu complet de la 
convergence en PDF (15 pages)

Retours de la 11e convergence européenne de Permaculture
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Une multitude de petites 
actions concourent à l’activité 
de Permaculture Rhône-Alpes. 
Quelques rencontres impromtues 
comme celle de samedi dernier 
m’ont donné envie de partager 
avec vous les dernières nouvelles 
d’ici...

Ce jardin partagé ouvert en 2010 sur les pentes 
de La Bastille à Grenoble, fonctionne très bien 
depuis 2 ans. L’énergie de ce groupe initié par 
Antoine Talin ne faiblit pas. Samedi dernier la fête 
battait son plein pour l’inauguration du four à pain. 
Pas moins d’une cinquantaine de personnes étaient 
là qui ont préparé un pain au levain, qui ont récolté 
les légumes indispensables pour les salades, qui 
ont slammé, qui ont conté, qui ont partagé leurs 
sirops de plantes maison, qui ont discuté, etc...

Le jardin des Cairns si bien nommé - tant cette 
terre argileuse et remplie d’une multitude de 
cailloux est présente. Pourtant, l’accès uniquement 
piéton et pentu, le manque d’eau courante, les 
contraintes architecturales, une très fi ne épaisseur 
d’herbes de prairie… rien n’a arrêté ce groupe 
de personnes bien déterminées à montrer que 
l’on peut réaliser un jardin productif en s’alliant 
la biodiversité et l’ingéniosité. Ruches, terrasses, 
réserves d’eau, paillage, plantations d’herbacées, 
d’arbustes ou d’arbres, WC à compost, tout 
concourt à la production de légumes.

En Juillet c’était la venue d’une toute nouvelle 
et cependant très professionnelle designer 
franco-australienne, Alexia Martinez, qui 
partageait avec nous ses connaissances de la 
Permaculture ainsi que sa fi bre pédagogique et son 

sens de l’animation de groupe. Chacun est reparti 
avec son design et trois propositions de design du 
lieu où s’est déroulé  le CCP.

En septembre ce sera au tour de Steve Read à La 
Poulinière en Isère & Bernard Alonso à La comtesse 
en Drôme de nous enrichir de leur expérience. 

Steve nous avait déjà rendu visite pour un autre 
CCP au printemps dans la célèbre vallée du Diois.

Pour ces formateurs des approches et dynamiques 
très différentes et complémentaires. Les formations 
étant basées sur le même modèle bien entendu, 
on parle des mêmes sujets. La formation reste 
dense. Pour avoir participé aux formations de ces 
3 designers on me demande régulièrement lequel 
est le mieux. Je réponds suivant ce que je connais 
de ces personnes que j’estime beaucoup l’une et 
l’autre. Mais en fait, cette question n’a pas de 
réponse, tout dépend de vous et de votre projet !

Bref une multitude de nouveaux permaculteurs 
dans la région sont nés...

Tout cela donne encore plus envie d’avancer, 
d’enrichir, de permaculturer (ben oui, un nouveau 
verbe est né) de relier, de renouer, ...surtout après 
la belle charpente réciproque construite cet été en 
Bretagne.

À quand une nouvelle chrysalide*, en Isère cette 
fois  ?

*Œuvre ovale en bois terre paille, en harmonie 
avec les éléments qui l’entourent, construite à 
plusieurs permettant de faire émerger la vie sous 
ces plus belles couleurs.

Nouvelles des permaculteurs en Rhône-Alpes
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Le festival de permaculture 2012, prévu 
du 25 au 29 juilllet à Villars-sur-Vars 
a été annulé comme nombre d’entre 
nous l’ont appris avec plus ou moins de 
déception, plus ou moins de philosophie, 
plus ou moins d’amertume. Comment ne 
pas penser aux personnes qui avaient 
posé des vacances, réservé des billets 
de train, préparé des ateliers, investi 
de nombreuses énergies (fi nancière, 
temporelle, physique, intellectuelle, 
émotionnelle) attendant énormément 
de ce festival (rencontres, échanges, 
apprentissage, partage) et qui l’on vu 
soudainement s’annuler à une semaine 
de la date de lancement offi cielle, deux 
jours pour les bénévoles ?

Moi-même et une amie avions prévu de longue date 
de passer au Permafest 2012 durant un road trip 
dont cet événement constituait l’élément central. 
Partis en Italie pour visiter une communauté 
permaculturelle, nous sommes arrivés le 20 au soir 
pour commencer, comme prévu et convenu sur le 
site http://culture-populaire.eu/permaculture/, 
le début des festivités bénévoles le 21.

Au début, rien ne laisser pressentir la mauvaise 
nouvelle, de nombreuses personnes mangeaient 
dans la joie et la bonne humeur permaculturelle. 
Cependant, à peine garés, l’accueil fut tout autre. 
Une dame, en état de panique, nous annonce que le 
festival de permaculture est annulé. Je suis en état 
de choc, le ciel me tombe sur la tête; et qui plus est, 
on nous annonce qu’il va être très diffi cile pour nous 
de rester. Autant dire que nous arrivons comme un 
cheveux sur la soupe. 2 semaines prévues de joies 
et de bonne humeurs, de rencontres, de partages, 
de découvertes, d’échanges qui s’envolent en 
quelques secondes. Je ne vous cache pas ma 
déception! Comment cela est-il possible??! Je 
ne comprends pas. On nous dit qu’une grue est 
tombée il y a peu sur un pont permettant d’accéder 
au parking prévu. On nous dit aussi qu’il n’y a pas 
assez de bénévoles arrivés à l’avance pour préparer 
le site, mais quelles arrivées?! Puisque la date 

offi cielle d’arrivée des bénévoles était annoncée 
le 21 juillet ! Nous sommes censés être dans les 
premiers! On nous dit que les bénévoles auraient 
dû arriver à partir du 1er juillet ... je suis en plein 
délire hallucinogène ! Qui a mis des champi’ dans 
mon omelette ? Et qui plus est, d’où vient cette 
mauvaise énergie pour me faire subir un tel bad 
trip ? Toutes les personnes présentes ne sont en 
fait là que pour un stage. Les bénévoles arrivaient 
pour le permafest (une dizaine) servent à aider 
à la préparation de la nourriture du CCP, car les 
organisateurs sont accablés, surchargés, débordés, 
dépassés. Comment se fait-il qu’ils n’aient pas su 
estimer leur charge de travail convenablement? 
Pourquoi les bénévoles du permafest devraient 
oeuvrer pour un CCP alors qu’il y a tant à faire 
ailleurs? Le parking est, soi-disant, qu’un tas de 
ronces, les toilettes et les douches ne sont pas 
installées, idem pour la cuisine et les chapiteaux. 
Une centaine de bénévoles attendus, mais 
personnes d’arrivé me dit-t-on?! Normal : l’arrivée 
n’est prévue offi ciellement que pour le lendemain ! 
On me dit aussi que la décision a été prise il y a 2 
jours, principalement pour une question de sécurité 
due à l’accès au parking et aussi au point d’eau 
principal, le Var, où il faut traverser une voie de 
chemin de fer à pied, et rejoindre un cours d’eau 
dont le courant est très fort ! Sur ces points, je 
m’accorde à dire ok. Mais depuis quand la grue 
est-elle tombée ? Personne n’était venu avant pour 
repérer le point d’eau?

C’est avec déception que je ne peux que constater 
l’échec de cet événement majeur dans la vie 
permaculturelle francophone-européenne avec 
des tas de paramètres qui me semblent fl ous. Je 
continue d’apprendre le lâcher-prise, ce festival est 
le mien sans l’être, je venais aider à l’accouchement 
du bébé, mais il est annoncé mort avant la date 
d’accouchement offi cielle.

Un sms nous a été envoyé 2 jours avant pour nous 
annoncer l’annulation : « Bonjour, nous avons 
le regret de vous annoncer que le festival de 
permaculture 2012 est annulé. La logistique mise 
en oeuvre sur place n’a pas était suffi sante pour 

assurer les nécessités sanitaires et de sécurités. Les 
réservations vont être remboursées. Pour cela merci 
d’envoyer un e-mail à contact@culture-populaire.
eu. L’équipe d’organisation souhaite présenter ses 
excuses aux festivaliers, et bénévoles. N’hésitez pas 
à consulter le site de PasserelleEco si vous voulez 
participer aux estivales de permaculture. Merci 
de votre compréhension. L’équipe du permafest. 
permafest2012@gmail.com».

Ce sms me conforte, on nous offre le repas. Le 
lendemain, nous reprenons la route vers de 
nouvelles aventures que la vie nous offre à savoir 
le mariage d’une amie non vue depuis 2 ans 
(encore félicitation à vous) et du bénévolat sur 
un festival de reggae. Autant dire des choses dont 
nous n’étions pas au courant, et auxquelles nous 
avons été heureux de participer. C’est aussi ça la 
permaculture, s’adapter au problème et à ce que 
la vie nous offre pour toujours en tirer le meilleur 
parti.

Aujourd’hui, je souhaite juste revenir sur un mail 
que j’ai trouvé déplacé. 

Je ne comprends toujours pas comment il est 
possible d’attendre des bénévoles pour le 1er juillet 
alors qu’il est annoncé que les bénévoles peuvent 
arriver seulement à partir du 21?!

La communication est essentielle, les échanges 
physiques aussi, et désolé si cette idée ne plaît pas 
à tou-te-s, mais parfois, il est nécessaire de ne pas 
faire trop confi ance aux gens qui nous entourent, à 
ce que l’on nous dit, afi n de vérifi er par soi-même, 
pour être sûr. Ne me croyez pas! Ne vous croyez 
pas vous-même! Et ne croyez pas les autres! Alors, 
au delà des croyances, ne subsistera que la vérité.

Je tiens à remercier les organisateurs de cette 
année, pour l’apprentissage et les enseignements 
qu’il nous est possible de tirer de cet évènément.

Coeurdialement

Nicolas (en son propre nom !)

Retour sur l’annulation du Permafest 2012

Actualités du réseau12
Convergence 2012



 i n f o l e t t r e  B r i n  d e  P a i l l e  -  A s s o c i a t i o n  f r a n c o p h o n e  d e  p e r m a c u l t u r e  -  N ° 8  -  D é c e m b r e  2 0 1 2

• Retrouver Brin de Paille sur internet : 
http://asso.permaculture.fr

• Contacter l’association : 
contact@permaculture.fr

• Participer à l’infolettre :
infolettre@permaculture.frinfolettre

Brin de Paille
Ont collaboré à cette infolettre : Nicolas, Vincent, Moilamain, Annick, Véronique, Fabbri, Antoine, Sophie, David, Jérôme, Cécile, Stéphane (mise en page) 

et tou-te-s celles et ceux que l’on oublie. Crédit photos : ©Brin de Paille - ©Stéphane Bonnet 

Stages & formations13

Formations
Le lien ci-dessous vous permettra d’accéder à l’ensemble des formations, stages et évènements. Bernard, adhérent Brin de Paille vient de prendre la 
responsabilité de la mise à jour des différents agendas...qu’il en soit remercié !

https://www.google.com/calendar/b/0/embed?src=kgqc39d66ph8l935stmv6b1dqg@group.calendar.google.com&ctz=Europe/Paris

La prochaine infolettre sera l’occasion de présenter le nouveau bureau et des faire état des activités en cours. 
N’hésitez pas à participer à sa rédaction et à envoyer des articles ! 

Passerelle Éco a le plaisir de vous annoncer la 
publication d’un nouvel ouvrage : «Introduction 
à la Permaculture», de Bill Mollison, le père de 
la permaculture. Ce livre est une synthèse de 
son œuvre à la fois visionnaire et concrète ; un 
passionnant exposé des propositions qui ont inspiré 
le développement mondial de la perma culture ; c’est 
aussi le livre le plus abouti de Bill Mollison en ce qui 
concerne la pédagogie des concepts. Ces 240 pages 
incluant de nombreux dessins et schémas présentent 
l’ensemble des aspects de la permaculture : les 
principes, des besoins aux produits, la biodiversité, 
les sols, l’eau, les formes de nature, la création de 
microclimats, le planning de l’énergie, le jardin, 
le verger, le mulch, l’élevage, les grandes cultures, 
l’agroforestrie, l’aquaculture, l’habitat, les stratégies 
urbaines, les différents climats. 

Pour son édition française, ce livre a bénéfi cié d’une 
équipe élargie, désireuse de faire un livre agréable 
et effi cace, soucieuse de la qualité du texte et de sa 
mise en page.

Les lecteurs de l’infolettre peuvent encore passer 
commande en 2012 au tarif avantageux de 20 € , 
port compris (en 2013, le port s’ajoute), par courrier 
auprès de Passerelle Éco, Corcelle, 71190 La Chapelle 
sous Uchon.

Un rendez vous convivial aura lieu en Décembre 
2012 à Dieulefi t (26) pour célébrer la sortie de ce 
livre. Demandez à asso@passerelleco.info pour en 
connaître les détails.

« Introduction à la permaculture » 
de Bill Mollison...

Pour toutes celles et ceux qui souhaitent soutenir fi nancièrement notre action, merci d’envoyer 
vos dons par chèque à l’ordre de « Association Brin de Paille » à l’adresse suivante : 
Pascal Depienne, La Courdémière, 86160 Champagné-St-Hilaire . 
Vous pouvez également réaliser vos dons par paypal accessible sur le site web de Brin de Paille 
http://asso.permaculture.fr/

Appel aux dons ! 


